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La veille, Claire Richard avait
repéré la proposition, encore
en friche. «Je vais déposer une in-
terpellation concernant les cours
de citoyenneté et la sensibilisation
à l’écologie», a promis la députée.
De quoi conforter Cyril Schlaefli,
13 ans, dans sa découverte du ré-
seautage: «Parler directement 
à un député donne l’impression
qu’on va avoir un effet.»

De futurs députés?
Claire Attinger Doepper a surtout
été épatée par les questions «ex-
traordinaires» des jeunes de la Ses-
sion. «Et qu’ils soient enfermés 
là avec un temps pareil, ça me
scotche!» Alexandre Rydlo (PS), 
présent dans un autre atelier,
a surtout constaté que «la relève
au Grand Conseil est assurée!»

Certains passeront sans doute
par la Commission des jeunes, 
un parlement bis réservé aux
14-18 ans. Les inscriptions sont
ouvertes jusqu’au 30 avril 
(www.cdj-vaud.ch).

donnent un point de vue neutre
à l’école».

De fil en aiguille, trois amende-
ments ont passé la rampe: le fait
de faire venir des spécialistes
d’avis politiques variés, lors de 
deux cours mensuels au lieu d’un
et dans le cadre de l’école obliga-
toire.
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Valable jusqu’au 30 avril 2017 sur tout l’assortiment à l’exception des marques de créateurs et joailliers (par ex. Cartier).
Voir liste en magasin. Non cumulable avec d’autres avantages.
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PUBLICITÉ

Lausanne
Ce week-end a eu lieu le 
Samedi des bibliothèques, 
l’occasion de prendre part 
à des activités ludiques et 
de découvrir les collections 
vaudoises de la BCU

Benjamin Constant, Alice Bailly
ou encore Bastian Baker; telles
étaient quelques-unes des person-
nalités que le public pouvait dé-
couvrir ce samedi à la Bibliothè-
que cantonale et universitaire 
(BCU), au Palais de Rumine.
Une sorte de jeu des 7 familles re-
visité était proposé dans le cadre
du 6e Samedi des bibliothèques.

Cette journée d’animations
gratuites, qui se déroulait dans
plusieurs dizaines de bibliothè-
ques vaudoises et fribourgeoises,
a mis à l’honneur les rencontres
avec les lecteurs, dans une atmo-
sphère décontractée.

En plus des sept familles,
la BCU a notamment proposé
au public de s’amuser à faire des
bookfaces, un jeu d’optique qui
consiste à former un tableau amu-
sant avec son corps et la couver-
ture d’un livre pour visage.

En cet après-midi doux et en-
soleillé, les participants se sont
faits rares à la troisième activité
du jour, les visites-capsules de
la bibliothèque universitaire, or-

ganisées dans le but de présenter
les collections du Dépôt légal et de
la Documentation vaudoise, ainsi
que celles de musicologie.

«Il y a encore trois étages de
réserve, situés sous la bibliothè-
que, explique Guillaume Rey-Bel-
let, responsable du Dépôt légal. Ils
abritent les documents que nous
n’avons pas la place de proposer
en libre accès – soit 80% des quel-
que 350 000 que possède la BCU
– ainsi que la collection du Dépôt
légal. Cette dernière intéresse sur-
tout les chercheurs. Elle est com-
posée de tous les ouvrages et pé-
riodiques édités dans le canton de
Vaud ou rédigés par des Vaudois:
des romans, des revues intimistes,
des ouvrages autopubliés, etc.»

Brigitte Steudler précise que
la collection de la Documentation
vaudoise, dont elle est responsa-
ble et qui regroupe tout ce qui
concerne le canton de Vaud, tous
supports, époques et langues con-
fondus, est quant à elle entière-
ment en libre accès.

Des jeux aux collections ca-
chées sous terre, cette journée
a dévoilé au public une facette di-
dactique et inédite. C.DL

La bibliothèque dévoile 
ses sous-sols au public

Guillaume Rey-Bellet et Brigitte Steudler faisaient découvrir 
ce week-end les ouvrages en réserve à la Riponne. FLORIAN CELLA

politique affichée. Dans les rangs,
certains se sont élevés contre
l’idée: «Les profs nous incitent 
à adopter leur pensée! Mieux vaut
que les jeunes apprennent par
eux-mêmes.»

Rapporteuse du groupe, Sarah
Dubath, 14 ans, a reconnu qu’«il
est important que les adultes nous

La 2e Session des 
jeunes a réuni des 
Vaudois entre 13 et 
20 ans à Lausanne. 
Ils ont notamment 
débattu du thème 
«Vaud 2035»

Cécile Collet Textes 
Florian Cella Photos

Qui mieux que des adolescents
peuvent dire ce qu’ils souhaitent
pour l’avenir du canton? Samedi
et dimanche, 80 jeunes Vaudois
se sont réunis pour débattre du
sujet Vaud 2035 – et de trois autres
(lire encadré) – et élaborer des pro-
positions dans le cadre de la 2e
Session des jeunes. Les textes ac-
ceptés en plénum ont été transmis
au Bureau du Grand Conseil, dans
l’espoir d’y être relayés.

Et l’avenir du canton passionne
ses jeunes habitants. «Il a fallu faire
deux groupes pour Vaud 2035 tel-
lement il y avait d’inscrits», témoi-
gne Frédéric Cerchia, délégué can-
tonal à l’Enfance et à la Jeunesse.
Samedi à la HEP, les participants,
âgés de 13 à 20 ans, ont commencé
par échanger leurs vues entre eux.
Puis un expert, Pierre Imhof, chef
du Service de l’aménagement 
du territoire, est venu exposer
les grands enjeux de la planifica-
tion cantonale. Enfin des paires
de députés ont écouté et donné
leur avis sur leurs propositions.

L’écologie en trame de fond
Trois sujets ont mobilisé le groupe
de dix qui recevait les députées 
Claire Attinger Doepper (PS) 
et Claire Richard (Vert’Lib): la mo-
bilité, l’aménagement et la durabi-
lité. Au rayon de la mobilité, 
on a parlé gratuité des transports
publics, voitures en commun, vé-
los en libre circulation… Des limi-
tations de population dans certai-
nes communes, la surélévation
des immeubles ou l’aménagement
des toits ont nourri les discussions
autour de l’aménagement.
Et l’éducation à l’écologie et à
la politique a été abordée sur fond
de durabilité.

Finalement, c’est ce dernier
thème que le groupe a décidé 
de porter devant le plénum di-
manche, avec cet intitulé: «Intro-
duire un cours mensuel (une pé-
riode) pour la sensibilisation sur
un thème libre à l’école.» Une
deuxième proposition est d’amé-
nager plus d’espaces de rencon-
tres dans les communes.

Dans la salle du Grand Conseil,
les huitante jeunes ont débattu,
puis proposé des amendements.
Avec un professionnalisme désar-
mant, et parfois déjà une couleur

Les participants ont dû voter sur les propositions de leurs pairs dans la salle du Grand Conseil.

Citoyenneté

Les vœux de 80 adolescents 
pour l’avenir du canton

U Outre Vaud 2035, trois autres 
thèmes étaient au programme de 
la Session des jeunes 2017: la vie 
privée sur Internet, la gestion 
de son argent et la vie nocturne. 
Plusieurs propositions ont été 
remises dimanche à la première 
vice-présidente du Grand Conseil 
Sylvie Podio.

Sur le thème de la vie privée
sur Internet, les jeunes admet-
tent l’importance de «soutenir 
les parents face aux risques liés à 

l’utilisation des réseaux sociaux». 
Côté budget, ils appellent de 
leurs vœux «une éducation 
financière à l’école», pour 
diminuer les risques de surendet-
tement plus tard. Quant à la vie 
nocturne, ils notent le besoin de 
transports publics sécurisés entre
1 h et 4 h du jeudi au samedi, 
mais aussi d’offres alternatives 
de sortie telles que des locaux 
gérés par des jeunes formés 
aux activités socioculturelles.

Quatre thèmes d’actualité

Albert Court
17 ans
Sainte-Croix

«On a constaté 
qu’à l’école, on ne 
nous prépare pas 
à affronter notre vie 
en société»

Sarah Dubath
14 ans
La Tour-de-Peilz

«Il est important 
que les adultes 
nous donnent 
un point de vue 
neutre à l’école»

Cyril Schlaefli
13 ans
Froideville

«Parler 
directement 
à un député donne 
l’impression qu’on 
va avoir un effet»

Découvrez notre 
galerie photos sur
www.bcu.24heures.ch

Leysin

Un brasier s’est déclaré samedi soir dans un chalet situé en face 
de l’église protestante de Leysin. Les pompiers sont intervenus dès 
21 h 45. «Ils ont surveillé le chalet toute la nuit afin d’éviter que le feu 
ne reprenne», indique Pascal Granado, répondant presse à la police 
cantonale. Le rez-de-chaussée est abîmé et une façade noircie par la 
suie. Les occupants n’étaient pas présents dans le bâtiment et la police 
cantonale confirme qu’il n’y a eu ni blessés ni évacuation. F.W.D.M.

D
R


